
20 LE BULLETIN DE -LA FEMM

MADFbWLV.U£ Celui-là sans doute sera un mari dévoue, Joubmt,-IA vertu est la santé de rime. 5.
reconnaissant à la femme qui -l'aura a-coueil- FÀle fait trouver de la savitur -aui ýMoIn-
Il maigré sa disgrke, et le produit de ses' dýýs> fouilles de la vie. - D"e yeux levés
journées, s'il est mince, sera versé en en- au ciel sont toujours beaux- qÙ*I-sqW&ls

Lorpqu'un homme de votre condition tier entee les mains de sa femme; tandis soient.
-désire se mettre en ménage et qu'il vous que l'homme qui boit dépense la plus

Ro«Weceault--L'humilité est l'au-offre de partager son sort, quelles sont le grande partie de son gain pour satisfaire
tel sur 4equei Dieu veut qu'un lui offreplus 4owent les raisons qui vous portent sa passion.
des s2crifices.-Nous. nous tourmentonsà le refuser ou à l'accepter ? Le bien-être du ménage ne dépend pu

'Vous le refuserez s1l est laid, mal biti, moins pour devenir heweux que po .urde la somme que gagne le mari, mais de
faire croire que nous le soimme&$111 est timide et gauche, et enfin Ot ne celle qu'il met à la disposition de sa fem-

gagne pas de bonnes journées. me. Considérez donc la sobriété comme
St au contraire, c'est un beau gars, har- une des principales qualités chez Yhomme

41, taiant avec les fillesi habile ouvrier, que vous voudriez avoir pour mari.
vous l'accepterez avec joie. N'oubliez pas que l'amour résiste pas Un roi, re>conte saint Vincent Ferrier,

aux scè"s brutales et révoltantes que fait avait deux sujets emprisonftés pour ilettes.'Cependant Il est un'poInt d'une impor-
tknce capitale et sur lequel vous ne songez nattre l'ivrognerie, et qu'après avoir souf- Etant entré un jour dans la prl»n, Itýleta

fort par votre mari, vous souiTrIrýez par vos à la téle de chacun d'eux une boursesýpfswîe,que bien rarement à vous renseigner. enfants, car les vices sont héréditaires, et d'or, te coup qu'lis reçurent les fit beau-
Phtbitude de boire L'a-t- le mauvais dzemple du père sera un grand coup souffrir. Cep«dgnt Pon n4in iintlivre'quïdquefois ?

danger pour -eux. aucun comte, ismassa da boure avec ro.
Sivôuifaftes une enquête è ce sujet, on Voilà Mademoiselle, quelques conselle conglaIssalice, paya ses dMt« et sergirde

Mi il qui me dicte -Ilintérét que je porte à yotré prison. .Vautre se r6pandit en murmurei
te pachirde do temps e'n -temps comme bonheur. ýet en pliaintes, dédaigna de rahasser . la
ttWt le Monde. Lorsqu'on vous fers cette beurs& du pol, et fut retenu ýen pùgon.
riponit -prenez giride. Songez que si, C'est la premier dis comý49« Priooilildffl
tôt 'Il estJetrne, Il est Ivre de temp* en-, «11:,ýPusîaut,-.Wfer lorsque plog: nousIl viendra un niometit , où M ne 'evole là inaudle pour -nous t»dçwr ÀàCONW-"se Puser de eenivret tous les v4rtu: et, de 4mrIttiý,W es;, cela est Inévitablii ', et: YOUI #Ouvez...
Mg Aumi doute vériffet t1exxôtfta&ýdu est 4e, travail
M 'en" Jetant tes. yeux autdjlr'.dé. vous.

blaucoup q14 ýPré1id

«Èent jeunes, to.sôàt mrfgàl 60,prenut, qui. se -mos,*me "Jeýhtats. ÇýYQbAWffMRt un chat4gnior, 4ui/*
vo , en OXcePý tit rkbi qui, ». Ott

qÙ'6,»tpeut Us ëII iMPt"'$« coeur, en,.eleu. Ol 1 P.Où gwrterre, mille ans et nwiité, ýe'
mieux pour vous, *Pouser beaucoup'ïu ciel., PiéU de, dm nfE-ronce se, tauo#, qwun ",uwMomme te plus lxid, le plus mitl tourné Mm Swatebhwl,-4souffrir sort à, tout à ia

d le Wu$ I)auirrp, pgurvu-.qu'Il !dl sobre souffrir app ses: frois brancberend a' douffrir, %Pet rangé. prend à vffre,:s94ffrlr apprrend à. mourir.,, de
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